(ec taches jaunes

Seul, le coude dange la plume,
Jai froiccé jucquau matin
(e¢ feuillete d'un groe volume

Plein de grec et de latin ;

Car wnulle étroite pantoufle
Ne traine au ,b/ea/ de mon it
Et mon chevet na quun couffle

Sous ma lampe qui palit.

Cependant des meurtriccures
Marbrent mon corps, que na pac
[atoué de ce¢ morcures

Un vampire aux blancs appac.



Sl Faut croive un conte combre,
(e morte aimée autrefoic
Noug marquent aingi, dane [ombre,

Du cceau de leurc baicere froids.

A leurc places, dang no¢ couches,
Ile callongent cous lec drape,
Et cignent avec leurs bouches

Leur vicite cur no¢ brag.

Seule, une de mec aimées,
Dang con it noirdtre et fraic,
Dort lec paupiérec fermées

Pour ne les rouvrir jamaic.

— Soulevant de ta main fréle

(e couvercle du cercueil,



Ect-ce toi, dic ! Pauvre belle,

QLU', lo nuit, franchic mon ceuil,

Toi qui, par un coir de féte,
A la fin dun carnaval,
Laiccas choir, péle et muette,

Ton masque et tec fleure de bal ?

0 mon amour (& plug tendre,
De ce ciel oa je te croic,
Reviendraic-tu pour me rendre

Lec baicers que tu me doic ?
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